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Mise au point d’une stratégiede protection contre l’humidité pour prévenir
la formation de condensationsur les murs des sous-solspendantla cure
Introduction

La formationde condensationet l’accumulationd’eau
à la surfacedesmurs intérieursisolésdansles sous-
sols est un problème courant dans les fl1~15Ofl5

neuves,surtout durant la premièreannéesuivant la
construction.

Une enquêteantérieurequi a donnélieu à quatorze

études de cas ponant sur des problèmes de
condensationdes sous-solsdans des maisons de
Winnipeg a fourni despistespouvantexpliquerces
problèmes,àsavoir:
• les maisonssont construitesen hiver, et l’été qui

suitesthumide;
• l’humidité relative de l’air du sous-sol est plus

élevée que l’humidité relative ambiante et la
températurede la surfacedu bétonatteintle point
deroséedecetair;

• l’air humidedu sous-solcirculederrièrela cavité
muraleisoléeparcequelepare-airaétémalposé.

Or, de plus amples recherchesse sont avérées
nécessairespuisqueles constructeursestimaientque
toutes les solutionsproposéesn’étaient ni éprouvées,
ni réalisables.

La présenteétude a donc été entreprisedans le but
d’examinerplus àfond les mécanismesfavorisantla
formation de condensationdans les sous-solset de
mettreà l’essaidessolutionspossibles.
Programmede recherche

Le rapport eau/cimentdu béton fraîchementcoulé
diminue considérablementaprès la cureà causedu
séchagepar évaporation.On croit quecephénomène
estàl’origine desproblèmesdecondensationmurale.
Si les murs du sous-solsont construitset finis au
printemps ou au début de l’été, alors l’excès
d’humiditédansle bétonserasoumisàun gradientde
température.Le haut et l’extérieur du mur seront
exposésà unetempératureélevéeenraisonde l’effet
du soleil et desconditionsde l’air ambiant tandisque
la partie inl~rieure et intérieure demeurerafroide à
causedel’effet demassedu sol.

À partir de ce concept, nous avons formulé
l’hypothèseselon laquelle le gradientde température
qui évoluevers l’intérieur et versle basdu mursaturé,
au printempset en été, entraîneraitla diffusion d’un
excès d’eau à travers l’isolant intérieur jusqu’à la
surfacedu pare-vapeuret jusqu’au basdu mur de
béton.

Un modèle informatique mis au point au Florida
Solar Energv Cenier (FSEG~ a été utilisé pour
vérifier cette hypothèseet évaluer la performance
relatived’un certainnombredestratégiesdeprotection
contrel’humidité.



L’absencedepare-vapeuretde membranehydrofuge
aétéefficacedurant lesmois d’été,maisl’ensemblea
connu des problèmesde saturationl’hiver suivant.
Toutefois,la simulationB5 afait ressortirquele taux
d~huniidité de la cavité murale n’a augmentéque
légèrementet n’a pas atteint le point de saturation
durantl’hiver.

Figure I
Conséquencespour l’industrie de la construction

L’industrie de la constructiondoit se rendrecompte
quebiendesfacteurssontà l’origine desproblèmes

decondensationdesmursdessous-sols,dont:
• La constructionau printemps ou à l’été suivie

d’unefinition rapidedesmursdu sous-sol;
• L’absencedepapierde constructionentrel’isolant

et le bétonsousle niveaudu sol; il estpossible
que la récenterecrudescencedesproblèmesde
condensationdansl’isolation dessous-solspleine
hauteursoitenfait le résultatdecetteabsenceplus
quetout autrefacteur;

• Uneimportantedifférencedetempératureentrele
murextérieuretl’intérieurdu sous-sol,causéepar
le niveau élevé de la nappe phréatique ou
l’expositionaurayonnementsolaire.

Lesstratégiesenvisagéespourréduire les problèmes
de condensation dans les sous-sols sont les
suivantes:
• Contrôlerladiffusion dela vapeurparlaposede

papierdeconstructionou d’une coucheintérieure
de polystyrèneextrudé impennéabledescendant
jusqu’à la semelle,avantla mise en place de la
dalle, afin de favoriser le drainagede Fhurnidité
qui secondenseàlajonctiondesdeuxéléments.

• Réduireau minimumle gradientde température
en chauffant le sous-sol tout en surveillant le
séchagerapideetinégalde ladalle.

• Laissersécherlebétonleplus longtempspossible
avantla finition. Recourir à un isolant extérieur
afin de réduireles gradientsde températuredans
lebéton.



Ce modèlesertàrésoudreles problèmesgénéralisés
et multidimensionnelsde mouvementde chaleur,
d’air et d’humidité ainsiqu’à simuler desproblèmes
complexesliés àla sciencedu bâtiment.

Lesstratégiesdeprotectioncontrel’humidité misesà
l’essai devaientà la fois solutionnerle problèmeet
répondreaux préoccupationset exigencesdesgens
del’industrie.Onzesimulationsont doncétéréalisées
parrapportàdifférentesconditions,notamment:
• latempératuredu sous-sol;
• l’humidité relativedu sous-sol;
• laprofondeurdelanappephréatique;
• les gainssolaires;
• le type de membraneséparantl’isolant et le

béton;et
• le typedepare-vapeuremployé.

Neufcasont étésimuléspendant1 2(X) heuresou 50
jours, tandis que deux cas l’ont été pendant8 760
heures (une année complète) afin d’évaluer les
stratégiesde protection contre l’humidité dans des
conditionshivernales.

Durantla simulation,la températureet l’humidité ont
été mesuréestoutes les quatre heuresau haut, au
milieu et au bas du mur (ainsi que sur la face
intérieure de l’isolant, voisin du polyéthylène).Les
températureset les teneursen eau moyennesont été
enregistréessur le mur, au-dessuset au-dessousdu
niveau du sol, de mêmequesurla dalle de béton, le
papierde constructionetla coucheisolante.

Les données climatiques horaires de Montréal
(notamment la température de l’air ambiant,
l’humidité relativeet le rayonnementsolaireincident)
ont étéutiliséespourles besoinsdel’étude.

Il est importantde noterque (a) aucunmouvement
d’air n’a été modéliséet que(b) lacavité modélisée
était dépourvuede poteauxde bois. Il est probable
quedespoteauxde boisauraientuneincidencesurle
bilanhydriquede lacavité.
Résultats

Lesrésultatsde la modélisationdu CasB3 laissent

supposer que l’hypothèse est correcte. La
condensationqui se forme sur l’isolant du mur du
sous-sol est causée par la diffusion de vapeur
occasionnéepar les baisses de température vers
l’intérieur etversle basdu mur.

Les quatre stratégiesde protectioncontre l’humidité
simulées(Figure 1) se sonttraduitespardesniveaux
d’humidité moins élevés comparativementà la
situationde référence,mais obtiennentchacuneune
performancedifférente.

Le CasB4 — il s’agissaitdemaintenirla température
du sous-sol à 250C pour que la températurede
l’isolant etdu pare-vapeurresteau-dessusdu pointde
rosée de la cavité — était soumis à de l’air chaud
ambiantàmesurequel’été progressait.

L’emploi de papierde constructionentre l’isolant et le
bétonadonnédebonsrésultatspourlescasB I etB2,
unsignequelecontroledela diffusiondelavapeur
est efficace. La protection contre le rayonnement
solaire s’est révélée de peu d’utilité lorsque la
températureambianteaaugmenté.

Pourle CasBS, l’utilisation de papierde construction
commepare-vapeur,à la place d’une membranedc
polyéthylène, a donné les meilleurs résultats.
L’équilibre de laperméabilitésurles deux côtésde la
cavité s’est traduit par une teneur en humidité
constanteet faible qui était inférieureauxvaleursque
toutesles autresstratégiesont permisd’obtenir.



Cettepublicationcontientlesrenseignementslesplus à jourdont disposela SCHL.lesquelsont étéexaminéspardesexpertsdusecteurde
l~habitation.Toutefois, laSCHL n’assumeaucuneresponsabilitépour lesdommages.lesblessures,lescoûtset lespertespouvantdécoulerde
l’utilisation decesrenseignements.


